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EAPVCPLLR DE PARIS 
TRIOMPHANT DES INIVSTES 
PRETENTIONS D VN ITALIEN, 
pa la force de fes Arrefts. | 


\G L cft toijours plus difficile de fe con- 


5 @) 
AN feruer foy- mefme que de vaincre les 
SE OI KR autres, & c’eft vne vertu plus que na- 
AND : VAN turclle de fe moderer dans la viétoire 
Le D ie defesennemis, celuy quitriomphede 


D TN PAST fa propre gloire & qui dompte en foy 
Di d Jevainqueur des autres dôit eftre hono- 
ré du titre d'inuincible, quiconque entreprendd’amoin- 
drirfes conqueftes luy fournit de matiere pour en faire de 
nouuelles:, & fe range fous fes efforts auff coft qu'ilofe les 
combatre , ce n’eft qu’accroïftre fes viétoires, d'augmen- 
et le nombre de fes ennemis, &commeil ne treuue rien 
_ qui luyrefifte, 1l creuue de nouueaux fujets de fe figoaler 
cn tout ce qui s’oppofe à fes genereux deflcins. | 
La Puccelle de Paris a fait voirtoute cette force en fon 
fexe, & malgré certs foibleffe qui fembleeftre infepara. 
ble dela nature des files, elle a fait triompher fa vertu inf 
que dans ces propres mouuemens 3 il cftvray qu'il falloit : 
vne fille du Ciel pour produire ces miracles fur la terre; 
aufli cette vertueufe Pucelle n’eft point née parmy les 
hommes, quoy qu’elle fe plaife de viure auec eux, pour 
lesentretenir dans vne agreable focicté; mais parce que 
ic vice qui eft fon plus puiffantennemy, & quinefe plaift 
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qu'à rompre cequ ellevniei eftroitement ,5'eft cotijours 
oppofé à fes faintes intentions, ‘cle n'a pas manqué de fus: 
jets pour la porter à faire des ationighéréiques. 8 des cf 
forts illuftres , elléa combattu dans tous les temps, pour + 
{cr die reine able à l'etcrnité, & a purgé tousles 
fieclés des montres qui les TE empcliér de leurs’ 
crimes abominables, Noftretemps auffi bien que le pañté” 
n'1 Das mahqué de ces peftes publiques & vniuérfelles; 
majsil nc s’enelt pointtreuuéde fi horrible que la Pucel- 
le ac Paris v ient de combattre, & d’exteriminer auiour- 
d'huy par vn dernier Arreft, au grand contentement de‘ 
tout vn peuple. Auffile monftre qui lance fof funefte poi- 
{on fur toutc la France demande toutes les forces de cette 
filedu Ciel. La France , qu'elle à toufiours: chery plus» 


quetous les Royaumes du monde, parce qu'elle y a.cfta-. 


bly fa principale demeure, à imploré à à ce coup toutc fa 


puiff. ance pour fon AA cle wa pi rien refufer à à cctre. 


chere Prouince; contre l'infamerauiffeur-de fes biens, de - 
fon honneur &cde fa vie ; & comme h voye dela douceur - 
luy cit plus naturelle pour vaincre que celle de la cruauté. 


Cettefilles’eft prefentéc d’abordaucctoutcequ'elleade 


charmes deuant ce Tyran des peuples qui le connoiflent | 


_aflez fous lenom odieux de Mazarin. S'il fuft demcuré 


quelquercfte d'humanité à celuy qui porscit encor la fi- , 


gure d'vnhomme;ileuftadoré cette Princeffe, & fe fuft 
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rangé fousfes Joix Dis refiftance ; maisau contraire de la . 
refpecter , , &de ce ceder:à fes attraits comme 1keftoit 


oblige defaire 5cétennemyde la pureté par vnerage plus 
que brutale, que l'humeur Italienne luy infpite Rfche- 


ment, couurant fon front de fureur, pour cmpetcherke Ê 
honte de s’en emparer 3 il ofcatrenter fur la pureté de cct- 
te fille diuine, &lamenacer del uyf faire faire par fa force: ; : 


tout cequ'ell Le act D pañion chragées cñfinil veut 
violer iNPUNEMENE celle, à qui, Lombre dela moindre 


fmpureté fair horreur, que peut faire certe fille fi vertueu- 
{c contre ce ygre ipisayable 6 finon deluyremettre de- 


uant les 
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uant les yeux labomination de fon deffein, contre fa 


elle luy iette la cerreur dans l'ame qui luy fuggere de fe 
{cruir de la faueur dela ntiét, pour éuiter par la fuite vn 


iufte chaftiment. Toute fa fureur alloit fuccomber à ce. 
coup, fi fon audacen'eftoit venuë à fon fecours sil fort de 


Paris , n’ofant plus fe monftrer deuant cette gencreufe 
fille apres le crime qu'ilauoit commis contre elle; mais il 
ne fort qu'aucc deffein de fevanger de fa vertu qu’il nom- 


- me tFop ti coureufe en fon endroit, L'énormité de fon. 


crime le poufle encor d’auantage à cette ation quin'e- 
ftoitdigne que de luy s16ette Pucelle n’a pas pluftoftap- 


. prisce lafche deffein,qu'elle fe prepareä perir dans lare- 


lolution de fe conferucr entiere, oude le perdre-tout à 
Faits mais examinant ce noble fentiment auéc vn peu plus 
d'attention, tout iufte qu'il eft, ellele treuuetrop rigou- 
reuy: &z confiderant encor le Ailut de tanr de peuples, que 
cemonftre feroit perir dans fon defefpoir , elle modera le 
reffenciment de l'iniure qu'elle auoitreceue en fa perfon. 
ne route diuine : mais elle Ie furmonta entierement, 


- quand ellé fe refouuint de fon cher nourriffon que fon 
_chnemy auoit malicieufement enleué 3 elle penfa à ne 


rien faire qui luy fuft preiudiciable, & à nerien commer- 


tre auffi qui fuit indigne d’vnc fille vértueufe 3; elle mis 


bas ce fer qu’elle venoit de faire triompher à la veuc de 
fon ennemy, &accorda vne conference pour en venira 
vn accommodement ; & comme cette Pucelle n’a pas 
mojns d’efprit que de force, clle ne le verra reüffir qu’à 
l'auantage d’vn Roy à quielle donne fon nom, &aufou- 
lagement de fes peuples ; les Auguftes perfonnes qu’elle 


aemployez pour fes Agens, & qu’ elle à rendus inçcorru-! 
ptibles par fes exemples ne fe font point laiffez furpren- 


dre par les artifices de celuy quis’eft rendu fennemy de 
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- propre integrité; elle nos Frigo à la penféc de cette . 
infamic; & {a iufte colerefe mélanrauce la maiefté de fon 

front, elle épouuante ce onftre par desregardsinena- 

_ çans, &nclepouuant fouffrir d’auantage en fa prefence; 


Fr 


Ja fincerité ; ils ont refifté aux appas auf puiffamment 

qu’à la violence, & n'ont rien pu accorder aux iniuftes 

. pretentions de céteftrangerauptfeiudicedecette Pucel. 
lequinepeutrien fouffric contre fon integrité. Peuples | 
qui aucz tant feceu de faueurs decette fille du Ciel, &. | 
qui auCz veu les prodi ges qu'elle.a fait. pour voftre def 
fenfe, connoiffez par fon nom celle que vous ne con- 
noiffez que trop parfesaétions heroïques, fcachez qu’- 
elle s'appelle la iuftice, la:Fille aifnée.du Ciel; le bras. 
droitde Louysle lufte voftre Roy, l'appuydefon autho- 
rité, leliende ladocicté-entre leshommes, la conque- 
rante dela Paix, 8&cla diuinefource de voftre felicité, Us . 
ontappcllé de nouueauau fecours des peuples cette puif- 

fante liberatrice ; laquelle irritée de voir l'infolence d'un 
ennemy qui eftoit en fonpouuoir, a lancé contre luy le 
dérnier coup qui le doit terraffer par vn dernier Arrcff, 

-& le punir de fa remerité aux yeux du monde; qui faifoit 
àtous momens des vœux & de iuftes prieres, pour eftre 
déliuré du ioug miferable., fous lequel ce Tyran impi- 
toyable l'afair gomur {1 long - temps: : 7: nds tp 
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